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 Violence et conflits 
 

 

 

Le séminaire propose une réflexion sur la violence et les conflits. Quels sont les principaux 
ressorts des conflits armés ? Qui a recours à la violence et pourquoi ? Quel est le rôle des 
ressources, des identités, des inégalités socio-économiques dans la production de la violence ? 
En quoi la guerre est-elle genrée ? Quels sont les principaux acteurs de la résolution des 
conflits ? Le séminaire aborde les grands débats théoriques du champ d’étude des conflits 
ainsi que les débats les plus contemporains sur la « guerre contre le terrorisme » ou les 
nouvelles technologies. Tout au long du semestre, une attention particulière est accordée aux 
enjeux éthiques des politiques et pratiques en terrain sensibles et/ou violents.  

 

Organisation du séminaire : 

Conformément aux recommandations de l’université, le syllabus a été préparé pour un 
enseignement en demi-groupes. Il sera adapté si les conditions sanitaires évoluent.  

 

Évaluation : 

L’évaluation repose sur deux éléments :  

- Lecture et participation aux discussions : Vous devez lire chaque semaine le texte et 
participer à la discussion sur les textes. Vous vous engagez à approfondir la lecture 
obligatoire d’une des séances et à en faire une présentation rapide en classe. 30% de la 
note finale. Les textes sont en ligne sur le site du cours : 
coursenligne.parisnanterre.fr  30% de la note finale 

- Un essai sur un des trois sujets proposés : 70%.  Vous rédigez un essai sur l’un des 
trois sujet proposés. Vous devez travailler sur les différentes sources proposées et 
prêter attention aux différents discours et points de vue sur un même objet. Vous 
devez consulter chaque document listé et y faire référence dans votre essai. Vous 
pouvez bien sûr ajouter des références et documents que vous jugez pertinents. 
Attention : l’essai est un écrit de 10 000 signes espaces compris. Les références 
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bibliographiques ne sont pas comprises dans les 10 000 signes. Vous pouvez rédiger 
votre essai en français ou en anglais. Votre essai s’accompagne d’un résumé de moins 
de 1000 signes. Rendu : de préférence à la séance indiquée, au plus tard avant les 
vacances d’hiver, par mail (obligatoire) et en version papier.  

 
Bloc 1. Introduction  
 
Présentation du séminaire.  
Cours introductif : Pourquoi et comment étudier les conflits et la violence ?  

 
Lectures pour approfondir le cours :  
Baczko Adam, Dorronsoro Gilles, « Pour une approche sociologique des guerres civiles », 
Revue française de science politique, Vol. 67, n°2, 2017, pp. 309-327.  
Debos Marielle, Living by the Gun in Chad: Combatants, Impunity and State Formation, 
Londres, Zed Books, 2016. 
Duffield Mark, Development, Security and Unending War: Governing the World of Peoples, 
Polity Press, 2007.  
Geffray Christian, La cause des armes au Mozambique, Paris, Karthala, 1990. 
Grajales Jacobo, Le Cour Grandmaison Romain (eds.), L’État malgré tout : Produire 
l’autorité dans la violence, Paris, Karthala, 2019.  
Hoffman Danny, The War Machines: Young Men and Violence in Sierra Leone and Liberia, 
Durham, NC, Duke University Press 2011. 
Marchal Roland, “Atomisation des fins, radicalisation des moyens : de quelques conflits 
africains”, Critique Internationale, n°6, hiver 2000, pp. 159-175. 
 
 
Bloc 2. Interventions internationales  
 
2 en présentiel : La « guerre contre le terrorisme » 
 
Invité : Tanguy Quidelleur, doctorant en science politique à l’Université Paris Nanterre : 
« Auto-défense et État dans la “guerre contre le terrorisme” au Sahel (Burkina Faso et Mali) » 
 
Lectures complémentaires :  
Butler Judith, Vie Précaire : Les pouvoirs du deuil et de la violence après le 11 septembre 
2001, Paris, Editions Amsterdam, 2005. 
Charbonneau Bruno, “Intervention as counter-insurgency politics”, Conflict, Security & 
Development, Vol. 19, n°3, 2019, pp. 309-314 
Delori Mathias, Ware Vron (eds.), Critical Military Studies, Vol. 5, n°4: Special issue : The 
Faces of Emnity in IR, 2019. 
Eisenstein Zillah, « W pour Women? Réflexions sur le féminisme et la “guerre de/contre la 
terreur” », in Falquet Jules, Hirata Helena, Kergoat Danièle, Labari Brahim, Le Feuvre Nicky, 
Freedman Jane, Valluy Jérôme (eds.), Persécutions des femmes : Savoirs, protections et 
mobilisations, Paris, Éditions du Croquant, 2007. 
Marchal Roland, «Warlordism and terrorism : How to obscure an already confusing crisis ? 
The case of Somalia », International Affairs, Vol. 83, n°6, 2007, pp. 1091-1106. 
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Essai n°1: Une « guerre contre le terrorisme » à la française : l’opération Barkhane  
Barkhane est actuellement la plus importante opération extérieure française. Déployée depuis 
2014, son mandat est la lutte contre le terrorisme au Sahel et au Sahara. Quels sont les effets 
de Barkhane (et du G5 Sahel) ? Par qui et avec quels arguments l’opex est-elle critiquée ? 
Analysez les différentes prises de position, les termes du débat et défendez votre propre point 
de vue. 
 
Ressources :  

- Un rapport du Sénat français : « Interventions extérieures de la France : renforcer 
l'efficacité militaire par une approche globale coordonnée »Rapport d'information n° 
794 (2015-2016) de MM. Jacques Gauthier, Daniel Reiner, Jean-Marie Bockel, Jeanny 
Lorgeoux, Cédric Perrin et Gilbert Roger, fait au nom de la commission des affaires 
étrangères, de la défense et des forces armées, déposé le 13 juillet 2016. 

- Une analyse juridique : Rebecca Mignot-Mahdavi, Le Silence des Agneaux: France’s 
War Against ‘Jihadist Groups’ and Associated Legal Rationale, International Center 
for Counter-Terrorism, 2020.  

- Une tribune d’un chercheur : Nathaniel Powell, “The flawed logic behind French 
military interventions in Africa”, The Conversation, 12 mai 2020.  

- Un article académique d’un politiste : Guichaoua Yvan, “The bitter harvest of French 
interventionism in the Sahel”, International Affairs, n°96, pp. 895-911. 

- Un article académique d’un historien: Grémont Charles. « Dans le piège des offres de 
violence : Concurrences, protections et représailles dans la région de Ménaka (Nord-
Mali, 2000-2018) », Hérodote, vol. 172, n°1, 2019, pp. 43-62. 

- Un éditorial d’un journal burkinabé : Alain Saint Robespierre, « Sommet Macron - G5 
Sahel : De Pau à… Pô », L’Observateur Paalga, 13 janvier 2020 : 
http://www.lobservateur.bf/index.php?option=com_k2&view=item&id=4627%3Asom
met-macron-g5-sahel-de-pau-%C3%A0%E2%80%A6-p%C3%B4&Itemid=112 

- … tout autre document qui vous semble pertinent.  
 
 
2 bis en distanciel : Les ingénieries de la paix   
 
Lectures obligatoires (au choix):  
- Autesserre Séverine, Peaceland : Conflict Resolution and the Everyday Politics of 
International Intervention, Cambridge University Press, 2014, introduction. 
-  Lombard Louisa, State of Rebellion : Violence and intervention in the Central African 
Republic, Londres, Zed Books, 2016: Chapter 1 “Conflict and the state in the peace-kept 
world”. 
 
Vidéos pour compléter la lecture de ces textes :  

- Séverine Autesserre sur le maintien de la paix : “Why The Way We Make Peace 
Needs To Change”: https://youtu.be/WEXOGPfFdnk 

- Louisa Lombard sur la violence en Centrafrique : « State of Rebellion: Violence and 
Intervention in the Central African Republic », 
https://www.youtube.com/watch?v=HD1h2Kc2_kw 

 
Lectures complémentaires :  
Daho Grégory, Duclos Nathalie, Jouhanneau Cécile, “Political Sociology of International 
Interventions: Peacebuilders and the Ground”, Journal of Intervention and Statebuilding, Vol. 
13 n°3, 2019, pp. 249-262. 
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Lefranc Sandrine, « Convertir le grand nombre à la paix... Une ingénierie internationale de 
pacification », Politix , n°80, 2007, pp. 7-29. 
Mosse David (ed.), Adventures in Aidland: The Anthropology of Professionals in 
International Development, New York/Oxford, Berghahn Books, 2011. 
Revet Sandrine, Les coulisses du monde des catastrophes « naturelles », Paris, Maison des 
sciences de l’Homme, 2018. 
Williams Paul, Bellamy Alex, Understanding Peacekeeping, Polity, 3rd edition, 2020.  
Bliesemann de Guevara Berit, Kostić Roland, Knowledge, Peace and International 
Intervention, Routledge, 2018. 

 
Bloc 3. États et économies en crise  
 
3 en présentiel : Mesurer et classer les États « faillis » et « fragiles » 
 
Lecture obligatoire : Hill Jonathan, “Beyond the other? A postcolonial critique of the failed 
state thesis”,  African Identities, n°3, 2005, pp. 139-54. 
 
Discussion autour d’un extrait du documentaire “How to make a country from scratch”, op-
doc du New York Times par Florence Martin-Kessler et Anne Poiret.  
 
Lectures complémentaires: 
Glawion Tim, de Vries Lotje, Mehler Andreas, “Handle with Care! A Qualitative Comparison 
of the Fragile States Index's Bottom Three Countries: Central African Republic, Somalia and 
South Sudan”, Development and Change, Vol. 50, n°2, 2019.  
Grimm Sonja,  Lemay-Hébert Nicolas, Nay Olivier (eds.), The  Political  Invention  of  
Fragile  States:  The Power of Ideas,  London: Routledge, 2014. 
Hagmann Tobias, Péclard Didier (eds.), Negotiating statehood: Dynamics of power and 
domination in Africa, Wiley-Blackwell, 2011. 
 
3 bis en distanciel : Ressources et conflits  
 
Lecture obligatoire : Richards Paul, “New War: An Ethnographic Approach”, in Paul Richards 
(dir.), No Peace, No War, an Anthropology of Contemporary Armed Conflicts, Oxford : James 
Currey, Athens : Ohio University Press, 2005, pp. 1-21. 
 
Essai n°2 : Des « minerais de sang » ? Ressources et guerre en République Démocratique 
du Congo.  
Quelle est la place des minerais dans la guerre à l’Est de la RDC ? Quels sont les effets des 
législations (notamment la loi Dodd-Frank aux Etats-Unis) ? Les mobilisations 
transnationales sur les « minerais de sang » permettent-elles d’améliorer les conditions de vie 
des populations ? Analysez les différentes prises de position, les termes du débat et défendez 
votre propre opinion.  
 
Ressources : 

- Un documentaire produit par des chercheurs « We will win peace » de Ben Radley et 
Seth Chase, 2015.  
OU un reportage “Conflicted: The Fight over Congo's Minerals”, diffusé sur 
Aljazeera. 
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En ligne : https://www.aljazeera.com/programmes/faultlines/2015/11/conflicted-fight-
congo-minerals-151118084541495.html  

- Un article académique: Vogel Christoph, Raeymaekers Timothy, “Terr(it)or(ies) of 
Peace? The Congolese Mining Frontier and the Fight against ‘Conflict Minerals’”,  
Antipode, Vol. 48, n°4, 2016, pp. 1102-1121. 

- Une lettre ouverte rédigée par des chercheurs et activistes congolais et internationaux 
adressée à « des gouvernements, entreprises, organisations non-gouvernementales et 
autres acteurs qui travaillent sur la thématique des ‘minerais de sang’ », 2014. En 
ligne : https://ethuin.files.wordpress.com/2014/09/09092014-lettre-ouverte-et-liste-
final.pdf 

- Un article dans la presse : Garrett Laurie, «  Your Cell Phone Is Spreading Ebola”, 
Foreign policy, avril 2019.  

- Une réponse à cet article rédigé par des chercheur.e.s: Christoph Vogel, Gillian 
Mathys, Judith Verweijen, Adia Benton, Rachel Sweet, Esther Marijnen, « Cliches 
Can Kill in Congo », Foreign Policy, avril 2019.  

- … tout autre document qui vous semble pertinent.  
 

 
Bloc 4. Le genre de la guerre  
 
4. en présentiel : Perspectives féministes sur la guerre et le militarisme 

Lecture obligatoire : Cohn Carol, « Sex and Death in the Rational World of Defense 
Intellectuals », Signs: Journal of Women in Culture and Society, Vol. 12, n°4, 1987, pp. 687-
718.  
 
Lectures complémentaires : 
Cardi Coline, Pruvost Geneviève (eds.), Penser la violence des femmes, Paris, La Découverte, 
2012.  
Cockburn Cynthia, Des femmes contre le militarisme et la guerre, Paris, La Dispute, 
collection « le genre du monde », 2015. 
Colin Lebedev Anna, Le cœur politique des mères : Analyse du mouvement des Mères de 
soldats en Russie, Paris, Editions de l’EHESS, 2013.  
Debos Marielle, « Conflits », in Achin Catherine, Bereni Laure (eds.), Dictionnaire genre et 
science politique : Concepts, objets, problèmes, Paris, Presses de Sciences Po, 2013, pp. 103-
114. 
Enloe Cynthia, Maneuvers. The international politics of militarizing women’s lives, Berkeley, 
Los Angeles, University of California Press, 2000. 
Falquet Jules, Pax Neoliberalia : Perspectives féministes sur (la réorganisation de) la 
violence, Donnemarie-Dontilly, éditions iXe, 2016. 
 

4 bis en distanciel : Violences sexuelles 
  
Lecture obligatoire : Eriksson Baaz Maria, Stern Maria, Sexual Violence as a Weapon of 
War?: Perceptions, Prescriptions, Problems in the Congo and Beyond, London and New 
York: Zed Books, 2013, pp. 1-11. 
 
Lectures complémentaires: 
Branche Raphaëlle et Virgili Fabrice (eds.), Viols en temps de guerre, Paris, Payot, 2011. 
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Masson Sabine, « Le viol en temps de guerre : crime ou bavure ? Avancées et résistances de la 
condamnation du viol contre les femmes », Nouvelles questions féministes, 20 (3), 1999, pp. 
63-80.  
Lake Milli, Strong NGOs and Weak States: Pursuing Gender Justice in the Democratic 
Republic of Congo and South Africa, Cambridge University Press, 2018. 
Medie Peace, Global Norms and Local Action: The Campaigns to End Violence against 
Women in Africa, Oxford University Press, New York, 2019.  
Wood Elisabeth J., “Variation in sexual violence during war”, Politics and Society, 2006, Vol. 
34, n°3, pp. 307-341. 
 
 
Bloc 5. Technologie et sécurisation  
 
5. en présentiel : La biométrie  
 
Lecture obligatoire : Frowd Philippe M., “The Promises and Pitfalls of Biometric Security 
Practices in Senegal”, International Political Sociology, Vol. 11, n°4, 2017, pp. 343–359. 
 
Lectures complémentaires :  
Awenengo Dalberto, Séverine, Banégas, Richard, Cutolo, Armando, « (Bio)maîtriser les 
identités ? État documentaire et citoyenneté au tournant biométrique », dossier spécial de 
Politique Africaine, n°152, 2018.  
Bennett Colin J., Lyon David (ed.), Playing the Identity Card: Surveillance, Security and 
Identification in Global Perspective, London and New York, Routledge, 2008. 
Breckenridge Keith, Biometric State: The Global Politics of Identification and Surveillance in 
South Africa, 1850 to the Present, Cambridge University Press, 2014. 
Jacobsen Katja L, “Experimentation in humanitarian locations: UNHCR and biometric 
registration of Afghan refugees”, Security Dialogue, Vol.  46, no. 2, 2015, pp. 144-164. 
Magnet Soshana, When biometrics fails: Gender, Race and the Technology of Identity, 
Durham: Duke University Press, 2011. 
Markó, Ferenc, “’We are not a failed state, we make the best passports’: South Sudan and 
Biometric modernity”, African Studies Review, Vol. 59, n°22, 2016, pp. 113-132. 
 
 
Essai n°3. La biométrie : bénéfices et risques 
 
La biométrie, une technologie d’identification des individus (empreintes, iris, reconnaissance 
faciale), est désormais utilisée pour le contrôle aux frontières mais aussi pour des usages non 
sécuritaires et dans tous les pays du monde. Pourquoi utiliser cette technologie ?  Quels sont 
les risques pour les États et les individus identifiés ? Par qui et avec quels arguments la 
biométrie est-elle promue ? Et critiquée ? Analysez les différentes prises de position, les 
termes du débat et défendez votre propre point de vue. 
 
Ressources :  

- Un article académique : Jacobsen Katja L, “Experimentation in humanitarian 
locations: UNHCR and biometric registration of Afghan refugees”, Security Dialogue, 
Vol.  46, no. 2, 2015, pp. 144-164. 

- Un numéro de revue: Bigo Didier, Piazza Pierre (eds.), « Fichage et listing: quelles 
incidences pour les individus ? », Dossier spécial de Cultures & Conflits, n°76, 2009. 
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- Une tribune d’un anthropologue : Appadurai Arjun, “Goodbye Citizenship, Hello 
'Statizenship'”, The Wire, 4 September 2019. https://thewire.in/rights/goodbye-
citizenship-hello-statizenship 

- Les explications de la Commission Nationale Informatique et Liberté CNIL : 
https://www.cnil.fr/fr/fonctionnement-de-la-cnil 

- Le portrait d’un « pionnier » de la biométrie : Natasha Singer, « Never forgetting a 
Face », The New York Times, May 17, 2014. 

- Un rapport d’une ONG : Privacy International, “Biometric: Friend or Foe of 
Privacy?”, 13 December 2013. En ligne.  

- … tout autre document qui vous semble pertinent.  
 

 
5. en distanciel : Technologies en temps de guerre 
 
Lecture obligatoire : Samer Abdelnour, Akbar M. Saeed, “Technologizing Humanitarian 
Space: Darfur Advocacy and the Rape-Stove Panacea”, International Political Sociology, Vol. 
8, n°2, 2014, pp. 145-163. 
 
Lectures complémentaires:  
Amoore Louise, « Algorithmic War : Everyday Geographies on the War on Terror », Antipode, 
Vol. 41, n° 1, 2009, pp. 49-69. 
Mancini Francesco (ed.), New Technology and the Prevention of Violence and Conflict, 
International Peace Institute, New York, 2013. 
Sandvik, Kristin Bergtora, Gabrielsen Jumbert Maria (eds.), The Good Drone, Oxon, New 
York, Routledge, 2016. 
 
 

 


